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Préambule

Pour la troisième année consécutive, le Syndicat National des Téléphériques de France 

analyse et met en forme un certain nombre de paramètres ayant trait à ses plus de deux cents 

entreprises adhérentes réparties sur le territoire national.

Ces informations ont vocation à aider les opérateurs de domaines skiables à se positionner les 

uns par rapport aux autres, et à mieux faire connaître les réalités de nos métiers auprès de nos 

partenaires.

L’analyse se fonde sur la collecte annuelle d’une centaine de données par entreprise. Nous 

avons toujours veillé à ce que l’échantillon de répondants soit représentatif (en général plus de

100 entreprises) et nous avons apporté un soin particulier aux éventuelles extrapolations 

conduites. Toutes les précisions utiles sur la méthodologie retenue sont rassemblées dans 

l’annexe au présent recueil.

Le recueil est disponible au grand public en fichier .pdf sur le site Internet www.sntf.org.

Nous tenons à remercier ODIT France/DEATM
1

pour son aide dans la reconstitution des 

séries longues (données sur 20 ans et plus), le STRMTG
2

pour les aspects relatifs au calcul 

des passages sur les remontées mécaniques et Laurent Vanat, consultant suisse qui nous a aidé 

à collecter des données internationales sur les domaines skiables hors d’Europe.

Pour tout renseignement complémentaire, le SNTF se tient à votre disposition.

1
Direction des Etudes de l’Aménagement et du Tourisme en Montagne – Challes les Eaux (73)

2
Service Technique des Remontées Mécaniques et des Transports Guidés – Saint Martin d’Hères (38)
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Recueil d’indicateurs et analyses 2008

1. Les entreprises

A. Statut des opérateurs de domaines skiables

Le SNTF compte deux cent trente 

entreprises, opérateurs de domaines 

skiables ou de remontées mécaniques, 

dont environ :

• 100 entreprises (soit 40%) privées

• 100 entreprises publiques (régies)

• 30 entreprises (soit 20%) 

d’économie mixte (sociétés 

commerciales à capitaux 

majoritairement publics)

La répartition des journées-skieur 

françaises se fait pour moitié chez des 

opérateurs privés et pour moitié chez des 

opérateurs publics et majoritairement 

publics.

Répartition des journées-skieur
par statut d’exploitant

Privés

52%

SEM

30%

Publics

18%

Analyse portant sur 197 adhérents du SNTF

Analyse portant sur 197 adhérents du SNTF 
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B. La fréquentation par taille de station

La répartition des 230 opérateurs français par taille est la suivante (taille selon le moment de 

puissance
3

des appareils de remontées mécaniques, cf. annexe méthodologique) :

- très grandes : 14

- grandes : 40

- moyennes : 37

- petites : 106

Les parts de marchés, en journées-skieur pour l’hiver 07-08 sont pratiquement celles 

constatées en moyenne les quatre hivers précédents :

Un quart des stations concentre donc environ les trois quarts du marché.

3
Le moment de puissance est une unité conventionnelle qui permet de classer les remontées mécaniques sur une 

échelle de taille, en pondérant leurs caractéristiques.

9% 8%

16% 16%

37% 37%

38% 39%
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Très grandes

Grandes
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C. Les massifs et leurs parts de marché

Comparaison des parts de marché
en Recettes TTC, Journées-skieur et Moment de puissance

0%

5%

10%

15%

20%

25%

30%

35%

40%

45%

50%

Alpes du

Sud

Haute-

Savoie

Isère Jura Massif

central

Pyrénées Savoie Vosges

Part marché Recettes TTC

Part marché JS

Part MdP

Analyse portant sur 197 adhérents du SNTF

La Savoie se distingue des autres massifs par une capacité plus grande à convertir son outil de 

travail (moment de puissance) en fréquentation (journées-skieur) et en recettes.

D. Qualité de l’exploitation et de la maintenance

En 2000, le SNTF a choisi de promouvoir 

auprès de ses adhérents la certification 

ISO 9001 pour démontrer le 

professionnalisme des entreprises de la 

branche.

Huit ans après cette impulsion, on 

dénombre :

• 115 entreprises certifiées

• 11 en cours de certification

• 70 entreprises non certifiées (en 

général les structures les plus 

modestes).

La quasi totalité des journées-skieur en 

France est réalisée sur un domaine skiable 

certifié ISO 9001.

Certifications ISO 9001
(Journées-skieur réalisées)

Analyses portant sur 196 adhérents du SNTF

Certifiées

94%

Non 

certif iées

5%

En cours

1%

Analyses portant sur 196 adhérents du SNTF
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Répartition des certifications ISO 9001 selon les massifs :

Certifications ISO 9001
(Journées-skieur réalisées)

E. Management environnemental

Si la qualité de l’exploitation et de 

la maintenance permettent de 

professionnaliser l’exploitation des 

domaines skiables, la certification 

environnementale, elle, apporte des 

garanties sur l’engagement de 

réduction de l’empreinte écologique 

de l’entreprise.

Pour démontrer leur volontariat 

dans le domaine environnemental, 

23 entreprises pionnières 

représentant plus du tiers des 

journées-skieur ont obtenu à ce jour 

la certification environnementale 

ISO 14001.

Au total, plus de 60% des journées-

skieur se réalise sur des domaines 

certifiés pour leur management 

environnemental, ou en voie de 

l’être.

Certifications ISO 14001
(Journées-skieur réalisées)

Analyse portant sur 197 adhérents du SNTF
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Analyse portant sur 197 adhérents du SNTF 
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2. La fréquentation des domaines skiables

A. Evolution de la fréquentation nationale et des recettes

Evolution des journées-skieur et des recettes billetterie (en ! TTC constants 2008)
Analyse portant sur 197 adhérents du SNTF

Ce graphique retrace l’activité des domaines skiables français durant les 20 dernières années.

La bonne santé du secteur est attestée par la croissance régulière de la fréquentation, et des recettes 

corrigées de l’inflation.

Le bilan de la saison 07-08 s’établit à 54, 6 millions de journées-skieur pour 1,08 milliards d’euros de 

recettes TTC. La saison était globalement bonne, sauf dans les Vosges et les Pyrénées. (cf. lettre du 

SNTF n°19 pour en savoir plus sur la saison 07-08)
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C. Nombre de passages sur les remontées mécaniques

Le trafic en hiver sur les 
installations de remontées 
mécaniques françaises s’établit 
à 649 millions de passages
pour la saison 07-08. Le trafic, 
comme la fréquentation, connaît 
une hausse régulière.

Evolution du nombre de passages
Hivers 2001 à 2008

Analyse portant sur 212 adhérents du SNTF

D. Evolution du nombre de passages par journée-skieur

11,8 passages par jour : La 
hausse régulière du nombre de 
passages par journée-skieur 
reflète les efforts faits pour 
accroître la qualité des 
domaines skiables.

3.515 mètres : c’est la 
dénivelée descendue en 
moyenne par journée-skieur.

Evolution du nombre de passages par journée-
skieur

Hiver 2001 à 2008

Analyse portant sur 197 adhérents du SNTF
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3. Les résultats économiques

A. Recette moyenne par journée-skieur

La recette moyenne par 
journée-skieur est le ratio de la 
recette TTC nationale par le 
nombre de journées-skieur.
La baisse (en euros constants) 
en 07-08 du prix moyen 
s’explique par le retour des 
stations les plus modestes après 
la saison 06-07 qui leur avait été 
défavorable.
La recette moyenne, corrigée de 
l’inflation, n’augmente que de 1 
à 2 % par an en moyenne, ce qui 
est également le rythme de 
croissance du moment de 
puissance national (données 
STRMTG).

Evolution des recettes / Journée-skieur
Hiver 2001 à 2008
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Analyse portant sur 197 adhérents du SNTF

B. Recette moyenne de la journée-skieur vs. prix moyen tarif 
public affiché

La recette moyenne par 
journée-skieur, pour un 
opérateur donné, est à 
distinguer du tarif public 
affiché en caisse.
L’analyse montre que la 
recette moyenne par journée-
skieur est environ les deux 

tiers du prix public affiché,
l’écart correspondant aux 
différentes remises consenties 
par les opérateurs : remises 
commerciales, remises jeunes 
et seniors, dégressivité des 
multi-jours, ouverture 
partielle, etc.
La progression du prix public 
affiché et de la recette 
moyenne sont bien corrélées.

Recette moyenne par journée-skieur et prix public 
affiché (! courants)

Analyse portant sur 81 adhérents du SNTF
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B. Recette moyenne de la journée-skieur vs. prix moyen tarif 
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C. Recette moyenne de la journée-skieur dans les massifs et les 
stations

La recette moyenne par journée-skieur s’établit à 19,8 ! TTC en moyenne au niveau 

national. En fonction des massifs et des catégories de station, la recette moyenne peut varier.

Petites Moyennes Grandes Très Grandes 

Haute Savoie 10,69 ! 12,66 ! 20,18 ! 25,36 !

Savoie 11,04 ! 14,55 ! 18,29 ! 26,22 !

Isère-Drôme 8,88 ! Voir note n° 
4

17,29 !

Alpes du Sud 6,82 ! 14,11 ! 15,69 !
21,75 !

Pyrénées 13,62 ! 18,33 ! 18,71 ! -

Massif Central 9,59 ! 14,68 ! - -

Vosges 12,09 ! 18,54 ! - -

Jura 10,99 ! 13,41 ! - -

Analyse portant sur 197 adhérents du SNTF

D. Evolution comparée de la recette moyenne par journée-skieur 

Plusieurs indicateurs permettent d’apprécier les charges supportées par les opérateurs :
- le coût des télésièges fixes neufs (TSF)
- le coût des télésièges débrayables neufs (TSD)
- l’indice « Point P »

En rapportant en base 100 en l’an 2000 ces indicateurs à la recette moyenne par journée-
skieur, on constate que les charges augmentent plus rapidement que la recette moyenne.

4 Au vu du critère retenu (moment de puissance total des remontées mécaniques de l’opérateur, cf. annexe 

méthodologique), il n’y a aucune station de taille moyenne en Isère-Drôme.
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E. Les domaines skiables français, en Europe et dans le monde

Pour la fréquentation des domaines skiables, la France est au coude à coude avec l’Autriche et 
les Etats Unis. La Suisse et l’Italie viennent loin derrière.

Fréquentation des domaines skiables européens et nord-américains
(en millions de journées-skieur – 07-08)

Le marché Europe + USA est de 5 milliards d’euros HT pour 258 millions de journées-skieur.
En Europe, l’Autriche et la France occupent chacune 25% du marché.

La recette moyenne par journée-skieur Europe + USA s’établit à 19,2! HT. Le prix moyen de 
la journée-skieur en France n’est pas le plus élevé d’Europe, alors même que la France 
présente des domaines skiables en moyenne plus grands.

Recette moyenne par journée-skieur Europe + USA (saison 07-08, en ! HT)
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4. Les données sociales

A. Evolution de l’effectif salarié

Au cours de l’hiver 07-08,
18.151 salariés ont été 
recensés dans les 
entreprises françaises 
gestionnaires de domaines 
skiables français.
Comme l’opérateur, dans 
une station, réalise environ 
15% de l’activité, on
estime à plus de 100.000 
le nombre des emplois 
directs en station.

Le nombre d’emplois ainsi 
assurés est en légère 
croissance.

Evolution de l’effectif salarié
Hivers 2003 à 2008

Analyse portant sur 48 adhérents du SNTF

B. Effectifs et formation professionnelle

79 % des emplois sur les domaines skiables sont des emplois saisonniers. Ainsi, l’effectif 
national des employés, en équivalent temps plein (12 mois) est estimé à 8.520 personnes, pour 
140.000 heures de formation professionnelle dispensée.

Cela représente donc 2 jours de formation par salarié équivalent temps plein, ce qui est 
une valeur assez forte pour une population à 75 % constituée d’ouvriers. C’est la particularité 
des domaines skiables d’employer une main d’œuvre qualifiée et formée à des métiers 
impliquant la sécurité des usagers et des pratiquants.

(analyse faite à partir de 48 opérateurs ayant répondu au volet social de l’enquête annuelle).
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5. Structuration des coûts des opérateurs

En 2008, pour la première fois, le SNTF a réalisé une étude expérimentale de comparaison 
des charges supportées par les opérateurs.

Le travail est basé sur l’analyse détaillée, sur 4 années consécutives, de 23 exploitants : 15
exploitants de droit privé (SEM comprises) et 8 exploitants publics. Le CA TTC annuel de ces 
exploitants représente environ 30 % du CA des exploitants français.

L’échantillon de l’étude comporte des stations de différents statuts, tranches de CA et massifs.
Afin de refléter au mieux la réalité, le poids de chaque station membre de l’échantillon a été 
ajusté selon le poids des stations de mêmes caractéristiques (statut, CA, massif) au niveau 
national.
C’est donc une première approche, la plus rigoureuse possible, mais qui devra être confirmée 
ultérieurement par un déploiement sur un panel plus large.

Exploitants publics : ventilation du prix du titre de transport TTC

(Les données émanent de la section de fonctionnement des comptes administratifs des régies.)
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Exploitants privés : ventilation du prix du titre de transport TTC

Personnel; 30%
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Annexe méthodologique

1. Taille des stations
Pour les besoins du présent recueil, les entreprises gestionnaires de domaines skiables sont 
classées par tranche de taille définies à partir du moment de puissance total des appareils 
exploités (valeur conventionnelle définie comme le produit de la dénivelée de l’appareil par 
son débit, cf. www.strmtg.equipement.gouv.fr) :

- 106 Petites stations : moment compris inférieur à 2 500 km-sk/h

- 37 Stations moyennes : moment compris entre 2 500 et 5 000 km-sk/h

- 40 Grandes station : moment compris 5 000 et 15 000 km-sk/h

- 14 Très grandes stations : moment supérieur à 15 000 km-sk/h

2. Certifications ISO 9001 (qualité) et ISO 14001 (environnement)

Nous avons utilisé les données issues des recensements les plus récents effectués par le SNTF 
(données au 31/08/2008), sachant que lorsque l’information concernant un exploitant était 
indisponible, nous avons supposé que cet exploitant n’était pas certifié. 

3. Estimation des recettes et des journées-skieur réalisées

On travaille sur 129 adhérents qui ont fourni leurs recettes billetteries TTC et nombre de 
journées-skieur réalisés pendant la saison. Pour que le périmètre de l’étude soit constant, la 
base de travail correspond aux 197 adhérents pour lesquels nous disposons de données 
historiques. Elle tient compte des fusions et fermetures de stations intervenues pendant 
l’année. Les données manquantes ont été estimées en multipliant les chiffres de l’année 
précédente par le taux d’évolution du même massif et de la même tranche de taille de station. 
Ce taux d’évolution a été calculé à partir des données renseignées par les adhérents qui ont 
rempli le formulaire sur le site du SNTF. 

Donnée Nbre de répondants Nbre de non-rép. % de données estimées

Journées-skieur 129 68 6,19 %

Recettes billetterie 129 68 4,15 %

Les recettes sont exprimées en ! TTC après répartition. Ce sont les recettes nettes, déductions 
faites des remises et commissions aux intermédiaires. Les produits pour compte du type 
recettes d’assurance et de secours en sont exclus.

4. Estimation des passages

On travaille sur 94 exploitants qui ont fourni des données relatives au nombre de passages sur 
les 1 830 appareils leur appartenant. Le nombre de passages déclaré s’élève à 399.433.805 en 
hiver et à 2.855.649 en été, soit un total de 402.289.454 passages.

Les passages des autres appareils en service et appartenant aux adhérents du SNTF ont été 
estimés par la méthode STRMTG :

- Tri des appareils par massif et par type d’installation
- Calcul de la part du moment de puissance des appareils dont le trafic a été déclaré 

dans la totalité du moment de puissance de la catégorie et le massif considérés
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- Extrapolation du nombre de passages connu sur la totalité des installations du 
même type dans le même massif. NB : Lorsque pour un type d’appareil dans un 
massif donné aucune déclaration du trafic n’est disponible, nous considérons qu’il 
n’y a pas eu de passages sur ce type d’appareil dans ce massif. 

- Les funiculaires urbains ne sont pas pris en compte dans l’estimation. 
 

Donnée Nbre de répondants Nbre de non-rép. % de données estimées

Nombre de passages 94 118 38%

5. Prix des titres de transport 
Le prix des titres de transport est enquêté par le SNTF chaque année. Un extrait des tarifs, 
reprenant les principaux prix publics aux caisses déclarés par les adhérents est mis en ligne 
sur le site du SNTF chaque année à l’automne. 
Pour le calcul du tarif public moyen national, chaque prix adulte journée plein tarif est 
pondéré par le nombre de journées-skieur enregistrées par l’opérateur. 

 
6. Coût des appareils neufs de remontées mécaniques 

L’évolution du coût des appareils de remontées mécaniques est appréciée au travers du coût 
d’une unité de moment de puissance en télésiège fixe ou en télésiège débrayable. Ces 
éléments sont calculables à partir des données publiées annuellement par le STRMTG et 
disponibles sur son site Internet. 
 
En 2007, les télésièges débrayables représentaient le tiers des appareils nouveaux de l’année 
et les deux tiers des investissements en remontées mécaniques de l’année. La même année, les 
télésièges fixes représentaient un cinquième des appareils nouveaux et un cinquième des 
investissements en remontées mécaniques (données STRMTG). 

 

7. Point P 
Le Point P est un indicateur suivi par le SNTF et souvent pris comme indice de référence dans 
les délégations de service public d’exploitation des remontées mécaniques. Il est calculé à 
partir de deux indices : l’indice matière (m) Profilés en aciers non alliés de qualité, 

n°085985951 dans la classification INSEE et l’indice main d’oeuvre (S) coût horaire du 

travail des industries mécaniques et électriques : n°063021506 dans la classification INSEE 
(http://www.indices.insee.fr/). Il est calculé de la manière suivante : 

P=P ° * (0,10+0,25 m/m ° +0,65 S/S ° ) 
Pour en savoir plus, se reporter à la circulaire n°2916 du SNTF (26/02/08). 
 

8. Sources des données des pays étrangers 
Les données de fréquentation et de recettes (permettant ensemble de calculer la recette 
moyenne par journée-skieur) des pays étrangers proviennent : 

- de la FIANET, Fédération Internationale des Associations Nationales d’Exploitants de 
Téléphériques dont le siège est en France, au SNTF, qui regroupe toutes les 
associations nationales européennes (mais pratiquement aucune hors Europe) 

- pour les USA : source : Kottke National End of Season Survey 2007/08 disponible sur 
www.nsaa.org . La conversion des recettes est effectuée avec la valeur moyenne en 
2008 (à la date du présent document) de 1.5$ pour 1 � 

- pour le Canada, la donnée fréquentation provient du rapport 2007-2008 de Laurent 
Vanat (consultant suisse : www.vanat.ch)
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9. Estimation de l’effectif salarié

Les effectifs ont été estimés par proportionnalité, à partir des données communiquées par les 
adhérents qui ont renseigné leurs effectifs dans les enquêtes 2007 et 2008, et en appliquant le 
taux de croissance calculé sur cet échantillon à l’effectif global 2007.

Donnée Nbre de répondants Nbre de non-rép. % de données estimées

Effectif salarié 48 164 64%

10. Données en euros constants

Les données monétaires avec mention « euros constants » ont été corrigées de l’inflation, afin 
de ramener les résultats des années précédentes à la valeur théorique qu’ils auraient en 2008, 
compte tenu de l’inflation. Les valeurs de l’indice de prix à la consommation en base 2008 
retenues sont les suivantes :

11. Structure des coûts

L’analyse expérimentale, mise en œuvre par un élève de l’EM Grenoble en stage de 2e année 
de mai à août 2008 au SNTF, est basée sur 15 exploitants ayant le statut de sociétés de droit 
privé (SEM comprises) et 8 exploitants publics. Le CA TTC annuel de ces exploitants 
représente environ 30 % du CA des exploitants français. Chaque entreprise a fourni, sous le 
sceau de la confidentialité, ses comptes d’exploitations sur 4 ans.

L’échantillon de l’étude comporte des stations de différents statuts, tranches de CA et massifs.
Afin de refléter au mieux la réalité, le poids de chaque station membre de l’échantillon a été 
ajusté selon le poids des stations de mêmes caractéristiques (statut, CA, massif) au niveau 
national, suivant la méthode détaillée ci-dessous.

Les stations françaises pour lesquelles nous connaissons la moyenne de CA réalisé sur les 
quatre derniers exercices ont été triées par statut (privé, public, SEM), puis par tranche de CA 
(petites <1M!, moyennes de 1M! à 5M!, grandes de 5M! à 15 M! et très grandes > 15 M!), 
puis par massif.

Le total du CA des stations ayant les mêmes caractéristiques a été rapporté au total du CA de 
la profession en France afin de déterminer le poids réel en termes de CA TTC des stations de 
ce type en France. Par exemple, nous avons constaté que les très grandes stations privées 
situées dans les Alpes du Nord représentent 39% du CA de la profession en France.

Ensuite, nous avons corrigé le poids de ces stations au sein de l’échantillon afin qu’il 
corresponde à celui observé au niveau national.

Pour les régies, les données émanent de la section de fonctionnement des comptes 
administratifs. Pour les régies, ce sont les données de l’Enquête Annuelle des Entreprises 
renseignées par les entreprises pour l’INSEE, complétées par des renseignements fournis en 
direct au SNTF.

Année 1987 1988 1989 1990 1991 1992 1993 1994 1995 1996 1997

IPC base 2008 55,74 58,29 63,04 71,62 73,81 76,01 77,54 79,07 80,40 81,93 83,36

Année 1998 1999 2000 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 2008

IPC base 2008 84,32 84,51 85,56 87,09 88,81 90,62 92,53 94,15 95,49 96,55 100,00
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Les différents postes de dépenses ont été définis de la façon suivante :
• Contributions : impôts, taxes (y compris Loi Montagne), redevances de concession, 

redevances d’utilisation exclusive du domaine, taxes sur rémunérations (taxe 
d’apprentissage, participation à la formation professionnelle, effort à la 
construction…) subventions versées, IS. Dans la vision client, nous ajoutons à ce poste 
la TVA qui est comprise dans le prix du forfait payé par l’usager. 
Sont exclues les redevances d’affermage (car nous les considérons comme faisant 
partie du coût de l’outil de travail) ainsi que les charges patronales, assimilées à des 
frais de personnel

• Frais de personnel, y compris charges sociales, intéressement et participation, ainsi 
que le personnel extérieur

• Coût de l’outil de travail : locations de long terme, dotations aux amortissements et 
aux provisions nettes de reprises, intérêts des emprunts de moyen et long terme, 
redevances d’affermage et de crédit-bail

• Energies et fluides : eau, carburants et lubrifiants, électricité, gaz
• Entretien et maintenance : dépenses non immobilisées de contrôle, d’entretien, de 

modifications techniques et de réparations sur biens mobiliers et immobiliers ; achats 
de fournitures d’entretien
Sont exclus les frais de la main d’œuvre d’entretien

• Administratif et divers : honoraires, frais d’actes et de contentieux, primes 
d’assurances, déplacements, publicité, publications, affranchissement et 
télécommunications, frais de siège, résultat exceptionnel, résultat financier de court 
terme

• Achats et autres charges d’exploitation : frais bancaires, locations court terme, frais 
généraux divers, achats de matières premières et de marchandises ainsi que toutes les 
charges non prises en compte dans les postes précédents. Nous retranchons les autres 
produits d’exploitation.

• Le Résultat net (ou excédent pour les exploitants publics) sert à financer les 
investissements ainsi qu’ à rémunérer le capital investi, dans les cas des exploitants 
privés et des Sociétés d’économie mixte.

Photos : avec l’aimable autorisation de Ski France International – Pascal Lebeau
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